Les Lxupy rides typiques du 17/sei/j/, 
par M. Erxest Olivier. 


TYPES DE SOL1ER. 

Sulier lut chargé de la partie entomologique de Ilistoria Jïsica y politica 
de Œlc, publiée par Claudius Gay. 

Le volume qui contient les descriptions de Lamp} rides porte la date 
de 1849. 

Solier \ décrit 11 espèces réparties en 3 genres. 

Ces insectes sont conservés au Muséum. J'ai pu les examiner, grâce à la 
bienveillance de M. le professeur Bouvier, et c’est le résultat de cette étude 
(jue je viens faire connaître. 

Les trois genres sont Bhipidophorus (1 espèce), Cladodes (1 espèce) et 
Pyraclonema (9 espèces). 

Les deux premiers sont identiques et font absolument double emploi. Je 
propose de conserver Cladodes qui a été adopté par les auteurs. 

Le genre Pyractoiienui , qui figure déjà dans le Catalogue Dejean et dans 
lequel Solier a fait entrer des insectes voisins des Lucidota mais d’un faciès 
tout particulier, doit être maintenu (l) . 

Mais parmi les 9 espèces qui le composent, il y a lieu d’en réunir 4 . 

L’examen attentif des types m’a. en effet, amené à conclure que rhodo - 
derum et biuotalum sont des individus femelles identiques et que lugubre est 
un individu mâle de la même espèce. La description, du reste, signale bien 
la forme différente du dernier segment de l’abdomen, caractère sur lequel 
Solier base son espèce, tandis qu’il est simplement sexuel. 

Quant à fissicolle , c’est un exemplaire qui présente la curieuse anomalie 
d’une assez profonde incision au sommet du protborax. 

Le nom de rhododentin . venant le premier dans l’ordre des descriptions, 
doit être adopté. 

• l J Dejean avait écrit Pyractomena . D’autre part, Loconle (Proc. Icad. Xat. 
sc. Philadelphia , i85i, p. 335) caractérise ce genre Pyractomena dans lequel il fait 
entrer un groupe de Photiiins de l’Amérique du Nord. Motschulskv (Et. eut ., i85a, 
p. 37 ) écrit Pyrectomena , tout en citant Dejean. Le vocable Pyractonemn Sol. a 
la priorité, puisqu’il date de 1849 . Il comprend des insectes tout différents de 
ceux que Leconle et Motscbulsky mettaient dans leurs genres Pyractomena et 
Pyrectomena et, au point de vue orthographique, il ressemble trop à ces derniers 
pour qu’ils puissent être conservés. Je propose de remplacer la dénomination de 
Leconte par celle de Leçontea. Ainsi Lecnntea Ern. Oliv. = Pyractomena Lee. 
= Pyrectomena Motseh. nec Pyrectomena Sol. 



L (, s t^pes de Solier doivent donc être classés ainsi : 


Khipidopiiouus ateu Sol. 

Cladodes flabkllatds Sol... . 

RïllACTONEMA CONIPRESSICORNE Sol 
- ALBOMARGINATUM Sol. 

— VICINÜM Sol. 

— NIGRIPENXE Sol . 

- R1IODODERIM 9 Sol. \ 

- LUGUBRE C? Sol. / 

- BINOTATUM 9 Sol. ( 

— fissicolle Sol. anomalie. . J 

- BREVIPENNE, Sol. 


Cladodes ateb Sol. 

Recte. 

Hecte. 

Recte. 

Recte. 

Recte. 

PVUAGTONEMA R110D0DE11U31 Sol 

Recte. 


Desciuptio y$ nie Hr.wumhes , 
par le Révérend T.-A. Muîsiull. 

( L \ ROR VTOJ R K DE M. HnUVIER.) 

1. Cœloïdes (section Atanvcouis) tuxktexsis n. sp. 

Mémos caractères que ceux de C. Neesit, excepté ce <|ni suit. 

9 Sillons du mésothornx peu profonds. Scutellmn d'un jaunâtre sale \« i rs 
l'extrémité, celle couleur s’avançant un peu sur les cotés du niésolhorax : 
une ligne transversale sur lefrenum, <‘l um autre longitudinale sur I 1 * 
métathorax , jaunâtres. Troisième segment de l’abdomen plus évidemmenl 
sculpté, montrant deux carènes rapprochées et élevées postérieurement: 
son bord postérieur fortement concave ou excavé. Tarière à peine aussi 
longue que le corps. Longueur, 8 millimètres. 

C? Semblable, avec les deux derniers segments de l’abdomen noirs. 
M. Senrat m’a envoyé «leux exemplaires du c?, dont l’un a la même taille 
<jiie la 9, l’autre n’a qu’une longueur «le G millimètres. Le plus grand des 
mâles a un peu «le couleur pâle sur le scutellmn, laquelle manque a l’autre 
«exemplaire. La coque, en forme de cercueil, ne di itère point de celles déjà 
décrites. 

Patrie. — Ain Draliam, Tunisie. 

2. Dorvctes liogaster n. sp. 

9 Abdomen d’un lestacé orangé; tout le reste noir et brillant. Cotte 
espèce, qui présente dTme manière typique tous les traits du genre Doryctes 9 
ne peut être confondue qu’avec Doryctes le uvog aster Nees (Hymen. d’Eu¬ 
rope eL «l’Algérie, 1., p. aoo). Elle en est «lislincle par la sculpture de 











